
Ami de la arel4on et de la Patrie;
Le.détputé sortant.
Iluernsslîea uxntuYres-munaos'
* uuiAnîuone tic France.-
Une lecture à lirotel de Rannbotillet.
Pélérmag en LouaiNe.
Prm idence. .

Htie:oe .lu Pierre de Lutignan dit le Vi-
torieux.,

TE.gi use st. vinceti de aai.
1'orgue de ibourg.
La prière tu soir par tine tempète.

- Les muses,

Les enfans.
'Esprit lduI matI.

Le suicide.
Environs de Jéruialcm.
Ghiteaiua( ties Rein.

-e n '['<'rt r
. Frce et. Vrlande.

L'ara enel.

ETEIlES HISTORIQUES.
Les Steppes de llongii,

uties pys mriologune s la rnoce,
Esquisa dcanatiques sur la rêvolutenu

françaire,
Jean Chout nu,
Du clergé espagnol,
Leis livres et les libraires avant l'irvention

de l'imprnimei,
Les cuvres pilosophliques tidt ca rhiial île

Retz,
Journées les 2 et 3 Sepi. 1792,
La Raussi etla Servie,
jistoriens modernes de la France,

Un iSîisode des ma icres de Sept. 1792.
Lau Russie et le Daneimrcek,
La Snria-Cas,
Le bois des lamiere,

La collihnee ia Aîgiti .
Notice stur lEiso St. Luis des Invalides,
Laun uit it 15 Sept 18-3 à A thènes,
Les Baisii 1 unes ti am r.
Di l'Orien ut desordres de Chevalier,

Simnsbount,
Apeur ii- suritîs ur Pèladlisemet de

la ' Dynuasiile lsRis de Pranae.
Les basiiqoes patrinrlsea le eRme,

mn :iilq ' ,
Souveirs le la 'rappe -Le lrappises,
De la civilisation de 'Egyptc depiti Ptla-

tnblnissemteit aies G res sanis Pan unmti-
lichus, 'ut'a la coiuaète Alex-
attdre,

ETL'1E5 ARTISTIQUES.
De l'élnt trctu et d Jes desints i l'delart en

Franc'e,
Les moines arlistes,

Les noines agriulteur'

ETUDES RELIUIEUSES.
Des établisseme tad'aédneaiont eccltins-

tiqtes,
Lnoraeur chrùlten,
Le doigt d, Dieu,
Les Sermons de M. Lacordaire, par Ales.

Tltîxaa,
Sur les rapports chrétiens entre les maitres

et les serviteutr'.
Méditations sociales, religieues ietlittò-

raires - -

Liberlé de Lglise.
1speranice d-un IlcathohquIite,Parités cedl'îun -n iitlliti

1Paris religiaum-Esquisses aie inours,

ETUDES PHILOLOCIQUES.
fEtuoes sur l'histoire de l'Elicnteice en

France,

ETUDES SCIENTIFIQUES.
Du mouvementt des races hurmine.

flitre d'un mathtatieen tta u Pocte, <n
la leçon insIroniie,

E ntretiens f:mdliers sur les Siiernces,
La catheédrale de Stra bourag,

CRITIQUES LITTERAIRES.
Des romuticiers modernes,
De la prétemdue itifriorit des chreiens

dans les icuvres de l'csprit.

ETUJS LITTERAIRES.
Du roman moderne, et de nos influretce sur

les mieurs
.George Sand,
Victorr Iluigo,
M. Honoré de Balzac,

MM. Alphonse Karr et Idles Janbn,
Sainte Bauve,
Charles Nodier,

ETUDES MORALES.
Le plilantrepe,
L'hiimmrie pirogue,

MELANflES HISTORIUE.
Del'origine et de l'utilté des ordres reli

gîeuc et militaires au mîogen-gt,

Notice sqr le temle et 'hospice du Mont-
Carmel,

Monsietr Vinccnl,

Marius chez les Druides,
Des Maronites et des priuî0pales popula-

tions du Liban,

CRITIQUES REXIIBUSES. '
JIUniversit jug ae ipar elle-Ime,

Le monopole destructeur de la religion et
des lois,

De la siluation religieuse.

.IOGRAPHIES.
Uabbt Lcordairer-L'tlaib6 de Ravignan,

-M. de Cbateaubriand,-M. Jerryer,-
Alp. de Lanmartinti-fonalemberty,-.f-gr

Mrlc,-O.Barrot,--Sir Robtert Peel,--Lord I

Blrruj 1jam,-Le géra. Cavaignac,--Bcnj.
Franklin,--. Wnshingtor, - Abd-el-Knader |

La rsaniteur spécLiique de leu t~ ib106,377
CrIintenrtIt caiin ulre ru'po1 . Coutmneje n'ai piaSLre-

i rei 1 ati Ila ourie, je te puis déerminer la
iIua!ié di îide cgrbiue u'ele contientI mIais

cette quantité paraît être c it-érable.
T. S. 110r,

'liicte mdt la C mnissioiGéologique.

DimECT1ION.
T re nu e tuenill avantléjetmer et lubie bu-

Il'n 'it-après-midi.
1L pjrtonnes qui iitent lei. sources pour leur

-taó iei boivent sotieenut 2'callons pairjuour-

Il it irposible di'pulier toua les certificabs
donnîsaîntraualemisquîelquetempî,a itpro-
priéeire îles Sources île PIl.it.»ent. Uta publie

-eulmtenteins iIrles rortimant Ie plus eaon-
tut.

P;isn le courant du mois, le public vertle rand
nombre de murl'cinu qui o1ant îné des ei tiliauts

n IlFveur de ces Eaux. Des certificais îoauiveaux
suit donnés tous les jours. mnas 1pa de personnes

éloignes.,mais de Joual iuime, i

C1IOLERlA.
En buvant de luit de Planitgetet lu pubic n'a

rien à craindre du choldutu.

CERTIFICATS

UER MEURCINS EE MONTREAL.
Monturéal, 17 A vril 18l .

.'ahnaîlsdescae.i(efPlan!tcaenm'ayant té
soes folle que ite par M. liut chait- d la

commission géoloaiqute',j considère que 1 m fleau pré-
entenii, uinlA ai-on et iun acnit miu-ilumiitlj pré-

Cieux qui la ria uitirablemnt propei la re-
commanuder contri pusieurw malidi. On la trui

vera capale d 'aideri ine itndictiin ixative,
anir i-acil - aluéranteetavec IdesteIoujetscn vae
tile deviendra prcieuse dans les -rüfules, dansi les
fortumes cutanées de s rhumaisme et le goutte, datlai
les imaluadiesminiîuiaire où uuteaitement alrali 1 nouir-
rait être te asie tiques dérangementt partaci-
liers te l'e'oiiuac ans cia dernier cus sa piuia'au-

ci' ui-acieet ohran era ridre de gm indils
Survrces.

Lt-s quaintités d'ode Ie brme et dle Magnésie
Me paraissent aiconls ls, a-t en couéméuce

donnent une ganide imsport:re:Arl'ea de îlîîte/na-
gem lttudausles muladies où ces agents actifs soit
suout umplo . Aart nu piluiswurs actasucuos

epij >y.é b-s eaux dans mailt aue l . je puis
certi fier quei son atton sur les imiestiîts i'esinlle-
treset ilentae .

A.° I ALL, M D.
Professeur le chimie, Collège MeGill.

Depuisqu ie'ai vii lvenIe ie PVeau Miniic/e d(e
faite npar 11. lurtt je l'ai Considérée

Co unagenu t médical précîcux et Pai re-
commtuaiidte dans an grand nombre eln cas or je
pens qrtue les Primcipes salins et autre iagrédienis
qtu'elULconstint, seraient uilesC ule.es malades.

M. IcCALLOCII. N. P.
Professeur d'accoucemaent etc à l'université dru

collge esii.

lontréal, le5 avril 1819.

Le ropriétairede urcesoaine Panireach,
atf. C u. Lnocqe m'ta denmandl an Opitdon sur
l'aiica<'ide cele cuau. Je l'ai récm eat su-
ployée dans dles ras chroniques de dypepsie avec
un avantage décidl. J'ai trouvé qut'elle-s uitg;en.'
tent 'appétit eti gissent doucement comme laxatif.

,D'apirseurcomosîuition demosntréedlau l'analyse
faite par T. S. Iluirut écr., je la crois capable
d'exercersue inluence favorable surle foie et les
reins,.

]-Y. MOUNT',
. R. c. s. L.

ViMontral,31miars 1s19.

Unie analyse des cau éliiitraclesi de Plnlagenecf
ayant été soumise à ma coinsidêratwi, je crois

pouver in toute cenfance recomannder ce,, eaux
tit ii comn tris utiles dans certimis ira-

cuies ehrr>niques de l'estomac, uli fuie et des
autres mri e sitîdoaux, de meétne dans lu

goure e nt lu rînunealimne. Comme allnradîueles
lpcuteuvt encore être employéesi iaeC avantage

lae les hyd roies,strtut i Pon prend tei con-
sidératinî leur action diaphortiqaue et diurétique.
Enfili elles ponrrenti être ules dans le Choléra,
Vc lerrs iruiriétés ati-aticide et anti-émeiquec

Ut avtuage qu'ellts ont sr toutes les drogues
patentées que l'on débit etn si grande prufîîsion
amiPt p ie; c'est, q"'elles ne peuvent être a-

reinent nuisibles, tandis que les premières (conte.
nasn, pour la phupart, des substaîces dont alction
suc Pconomieranimale rut très uiss ls, sAtque

le bicllorîrre le nîereurit 4.dtIl'rentes préîmr-
jions d'iitinmoine, de p lorib, dliode et d'aret,.t
cela A fortesdsoses,) peuvent être très pr judici.
ables dati uine infinit ie cas.

L. F. TA"EPNIER. •

DOLE nu MDNT-PLAISANT,
EUANçAîSn ET ,AiGLAISB

tnue par,

lie d'Agrillon, 'arubrorg at sen cri liant d
'Pigse - 4qaébec, îut.iu t8'J

AviS aC ux qui doutet

AIN ALY SEL
de% eauax des souriceS de

Platageiet.
. DeEAUN 3[INERPALES DES SOURCE.Sl

.El.A2.N'. :NIYMPsurint for'nieimet sali-
rira et conîîtennenit unc quaau corrndérab d"'

romripr.nés île 1R31E et d'0Dl auxquels cette
classe îl'enutx tnit redevables lune très grande
partie de leur VERTU îIEDECINALE. Elles
contienient cenoutre uie grmnai eproportiont dermra-
grésie àL'état de Blearbonauea eci solution. Jai
snis à une atalyse minutieuse une uantiié des
eauxt tquale priéiaire M, Ct. Lanucc ra
procurées ci j'r obtenu les résultats strivants:

Une livre (aoir du poid jpesnit 7,00 grains
contient' . ris.

Closrire de anae 8,66200
Chrure de rotasse 72808
Cîîdnrmeî de charux f1180
Cfhlorre u nagiéie 1716
jlronîre de mtarnaésie 056

îlitre de nign'sie 03689
Carltnt de helatr 330
Clbtiaie le imagnés ti,2330
Cariernte de fer 0674
silice 40000)

Total des i igrédieiis Solides - 9:717
liai (i ,978232:13

7000t,00000J

h)inied ral, 29 a vJl14
1onisicur-VoIs aM'avez imoigniî le désnil d'a.

orrmnateslúõnslris-Vrtamedicinalesde
1 aude Plallt el..je:erme) enIs bienvolonuIers

à votre dcmnandet anisteiiurct\ île sons expriner
a coniance.q jai -ar l'efficaité iet l'ienilîctce

tereuse qui'e déermre r ste de plsuitirs
mii.ird les lscries, ontre lesquelles la tlirapu-

i ie la pls rationiall a échoué.
Le dîilrenaî émelnse s.îli iiici rentrent dans

Ja coimposition tde cele can, oil le nature a
m'autoriser,;'àIlareiénuttanidcr sptoalement dans

les r]usmntinrrtes, les aleeaîonts scrofuleuses po-
londau et scontiitioneDllr leturelranhes,
lesn nérr.lgies et plis partilièrement la cia

pL pr es e cesllr 1uite leiîie del'estom c u ét (%per erties 1tr le ociosl'eg

îctm^dérllies laissn aooiques, y trouveroit
un exeellent correcli' lusin propre a rétablir le

ton de cet orgaie et Ilharmnime des fonctiont do
l'caonomie an général. Agréez Meuieur,

J. L. LEPROI1iN, ":. D.

s'ieuri--eas noreurax ecritieats nue voue
avez reçus des plus diigenits Médecins dui pays
aie dispensent de faire 'éIlogî(de votre Euu-
7ttraie. J'ajouterai seulement que toutes les per-
tonns qai cr nelbatent à ma Pltinicie et qui cri
font usage s'accordent ià reconnaltre ier effet sa-
lutair et la rec mandenit i loiseursmniiis, J 'ti
l'lhonîneurde oasealier.

P. E. PICAULT. M. D.

Dumliee, 17 Avril1849.
1oin cierar4-.Et remercimîeit les fauxM 3/i-

reules de flun11gnei1ct, qUe anets avez erila bonté
tir m'envv er, et ditjai fait lesi dans pIL-
sieurs cas âIe dysîîep»ie, et lh{umrnaitismte etc . etc.,
Je suis heureux l pouvoir vorins dire, laie ces eaux
sont im ricnfiait il la nature, et qu'elles doirent
âtre recomairIndcées a ios Habitants des Cani-
apgnies surtout, csomme remédiee îaaigeix et il

J'ai coselléà A îs fmmes erriniesujues à
leconst iaiid'etaireausge.et elksseetont tribu-

vécstrée bien. flIcsont anL.guéri devx laiues
srjetes aus ileur ihachsqui e ont Alit usage
Sur ma recomi;arte".ii.

. ne Ilute pas que dans leloléria, d'après
ay' quir eri' a'tire par T.1* 8. rimt,

Chim-tt, qu'ells svrotî Irs ti es. srtout si oti
a le soim( le s' sen ir cr mine préservatii, tt de
se Purgeri 'Paraie iave' c c aux.

L. HL. l\IASSON, M. D.
27 rmai, 18J-O.'

Jai reconadiiiir à phu,,irei 'la tes Ivpatietnts de
faire iuase des Eaux'av urer île l a;nt,
ca ile oet nt itn tiiia'tm t hui-u atrovs; ré.
pîndatnt à 'aclum dle l'eîiiamc, exchatut l'uppé-
tit, agissat idéirctmenitmaNiicuicriaen sur le,
pîuousns ct les iitcnteis. splécit nit sur ces
altUiere, e Le ilivaliss'y'aattIelicrit beaucoup.

WtiW»Iiii NILIYN. ut. n.
.ïlor.réal, 21 mars18-19.
ilfti. Crrani.s 7.elioci raiatant eonisl'a-

naly'e des Eaux de l'lataentet n uile it r Par T. S.
HUN•, écufer. et tm deniandant onoiion,

je dirai que ai priollion et la vonnaeiii .des
igr'diettls qui cterent diS ettr comitponlitii,

tdoiventt adraleent lin nt r au traiteteint
de in euite, de tla grvelle, des rhdattme. de

qielqes maladies du fie, de la îlyspjeIsi'. de
l'liydrupsie, etodnmiiles se i scrofulee,

Qitaiiî;i S.it iital îolribt3.t
.! d°l°" e C kaém I dot ML.

a quelqies certiie ipottr iet rtseiables.
i 1 l 1tilte Irn em-iarque que le traitement sina

ii chlîraacqiert eaueoup de faveur cri Furo-
pe, des statistiques semblant prouver sae suiéniori-
té. Si tel est lecas. nous avoit :dar fes L'au
de Jlntrudt, une excellente conlinaisoni les
iniauas île i:nature.

(Signé) S. C. S2wV.L, A. .
l'ofesseurr de miatidre m éli

Cale ai Coll e McGill.
Montréal,:2frd9r _.

Mo.asi Ce s,
Ptotr répondre lésir tqure vos n'avez 1 émîoi-

'léc de emmcntaritre mnii opioni i sur ls eslets CIet
Putilité des Eaux de t lan fci, je rn'si'e pas

.1 dir que' dl'aprè iîr i · pi ei -t étélfaite par
M. T. S. lluntîi chirii.e le la Comirsiisiniî Gu-

logique., et ;i aionii de leurs propriétés tortiuies,
altératires dirtigtîii' ietipurgativer qui tésultnt
de lurs parties coiiutrr;vesi tl- dl' n i étre
avant-ec siit l niait''mode adiitration,

lan a traire ul ab rhumatn. dl la giloue,
le certaines dysepies dis alfecti du foie. des
scrufles, dl Iries et de plusieur, autres
malalies. lorsiellcs erom1 emploves d'iiie nt-à
tro judiieaer. ites méudicamrtcitn dl retti' ri-

titre sontile Lbeaucoup poréiérales. aIoi i, d
une foule autrei, q ousi riai viennent Ie parilnt,
dit la ecai i e otu ute ît les pro-
prités n1 sontpoint nets. et g'on ie se fait
pas scrupule. cepeidil, de recuiunmeîtaul r, sas

discerneeiniit, danlls la cmiiudtiei t lottes les tia-à
ladi es.
Le téirtoigrîae îW-.(1:1 a nné o lii faieur des
Eaux contre le Choléra m it. uitti izer Patteli-
tin. Cettemtéi iun nitee nenup dl'uilgic

ace ceIl -précorisée cn 152 pair le D)r, Stevens
et Iutine des plus fécondie ei réstltaissatisfaisants.

J. C. leen', . C."
Prof. 1'iatomie, ec de N , le Monitral.
31 mars 18-11

Zeiinréal, 31i mars 18-I9.
Ayatt exaimè l'analyse faite par T. S. iunt,

écuyer, îles Eii Mindaks les Strece de 'lai-
tagener, je dais i la justice de lire que, d'apirès
leur composition, eiles peuvent être emploiées
avec avanita'e dais la dyspepsie, le rhmnîriatsmîue
les maladiesnerverses. les fâv res bilieuws, Phy
rdropisie, les lhemorroïdes. lai constipation, le seor
but, les éeroielles, etc., etc.
Plusieurs de mes ailadles fa µniii je les ai reconi-
nandées pour la dyan liée et la dyseiterie, en

ouit retiré i avantage bien ittqu.
Je tc dout' as qaIU'elles pissent être tillas lats

le choléra surtout, si lr lpiîiloie ceimme prénar-
vatifen se IaSgeant devaeeti aluin le début le
laualadi. E. il 'n lEL, : .

sîntréal, le 10 avr il1819.
D'après <mal sue des ezs ade P/anfigrncl
r r. -Euit.aude riuteet patrii iien

dîc é1e cuomme étant ttédiciil centre le plusr
grati nmbre le ces maladies i roniq ues et lec
ces dérangemies datns lesquels les yartics salines

uit anig 1sot tu1ditiliritiée td qutté u étérin-
rées dans laur qualité, conttenant les l lim:iplior-

taites de ces substances combinées par la ntauture
ou en forte aéta Apei . Fe laié-
me raison elle put aib t adoptée iouri nuirliser

les effets penricieri( des poisaitn eontiaîeux et ii-
asnatiquien surI le san îft u ctonsé-qience elle sera

vraiemlnlalmtcut le duratnit l'existence des fié-
vres épidmipiiiiiie et cnIngieuses. l'influenuza et
et le choléra. Quant aui pii 1opriétés medicinales
de l'eau de Plantagentanis La dermtrede ces ma-
ladies, otn1 aléjé le téurîniu,'nuge le l'axpérience.

IV. FASZ, M., P.
l'ne eet il itecine att to lge iGiI

:|'ntrêal, 23'acril 18.19.
Artsveer-Aîîrs avoir pris cnneissnce tise

awcriuomenit pilui intig tîelt1 nes jouirttaux r.în
<vie \lia, ar eqel ou fatc rctiieal ré-

de Plantagenet, puer/I l-lantit, timste, je croi,
devoir dire, sur rotre demande: que les Chlora-
res et lesCarbonates alcalins, le Carbonatedefer,

le» leditaes tIles iramuras de magnésie conteius-
dar.s ces eaux les rerlnent recondmesufables surtout
dans ceréams casde dyspesi e, poutîr cumbattre
la sonsfipation rm surreurt dans r ette aflertioi;

e.riqe lon petit omloyer ces eaux mnnéra-
es dans certainsens d'e r assrijres, et ain-
si que'dns certaiiées maladies chroniques de Ila
peta. JuLsuis nmiisieîr Votre etc. .

J. EMERY CODERRE,

,)'airs iatnls ede letradc .Pontgeit fuite
par 'T. S.Hut er,je,mesenstrès fa'vorablentit
isposé A ei recomnaîunnder Pusage dans la dyspep-

sie, la gouite,Ies nfactinis des relms et arssu diis
le rumatise cihronique.sCoiseje ilaif enre
fait qu'unt petit nanmbre d'essais sunr ces nltu, je

re puis ajourter dIautre témoignage le .mon expd-
rienieque celui de soi ellicacité comme laxatif

agréobe et dirétiqu et je considére qu'elle
mraîlite bienPatiention tu publice.

-. C. M WR FORD, 3. P.
Pro6f,'sreir dle clinique médicale et chirugicale

au collége McGill.
:utréal, 13avril tiS c

,ontréal, le 14 avril 1849.
liln'y a lueq aîuseiinesdaepuisa piuhca

tion de l'analyse e . .nIltr, q te Mont ateiintmn
a été attirée spcialement sur 'eau innértile î/e-
P ngenert, je n'ai encore n cPoecasiont uexpé-

menter soit elliicité que rians qaielques ca île.ouallrnces dyspeptignes, rmai je ai aucundoutnin
la combnaison d'arèa les pintcipes médicnîaen-
taire précieux gia entrent dans a composiin

qu'alls deiendra un ies tentèdes les plusellicaces
coant re bueautcoip tIc icmalbics de l'estot»ac et a1 pé-
cialement s di esî itussurlut accomaigés d'un
excès if·acilités diais ces orguanes. Dans quelues
rîtes îles farines les plue commmes de imalidie

ciculetses, duîs la goutte, le r-hm!atime et danus
l1 plus grand nombre le imaladies le tiiblesu île-
mglandalt im traitement légrementta et imulat
relaxatf.

tE . W. çCAz ELL . D.
lrofesscir de chtirturgie aut collège et;ill.

Petite rueSt. Jrcqns3i avril 1849.

:anrtréal 23 avril 18L.9
D'apirès Inalyse du 'cu de ltiogel faite

par :, uititje i'a tiuc uando«te, î 1 .'enî l a t tr P
rt tres utile dans les malaîdiesn1huimuaisriales.ut'
tensese ai ilyspeptiues, rmais commîre je tine if lus
encore prescrite': nie ps piarner par expériece
personnelle de ss propriétiaires médicales.

'. L C COALD-2 .

profesenr de mté&ecina au Clléate cii.

toutréal, 10 Avril 18-19.

lonesfcurt' Lanalyse de 'eau de lneagene/
foirnie I-ar . IlHuit , la recontittdi aux mm-
bres îte Ila -ofessiôn iMédicale commne u boa
atusiliaire n!, iscertauns cas de déruipetent ies
organies a; istifs et asimuilateirs, lans euelques
cas le12D"}epsia, nleGtes et île htumiiatisine,
danss certa, ies alfectios de carin d ile, s
reins, le rpeai et dans les fornies speéiales île
. scrolhlea ag écrounees.

Pai preerit leau îipendant le moisonsrirs lees
Salles cinhque e PllpIal én îral de Noi rail,
je tcSit.sspas etîore préparéAor ir aucrie éue-
titurr meualt atuxrémnîtais îlicunari lpeu î'xi iie

our sou]ttilitélatinlesataladies -ntre lcuîeullcs
I'ai employé eu.

Je suis votre etc.

FRANCIS BADGLY_. "-. D.
Paofe(seur de édecine Clinique t l'Illé,itl

Général.

AUTRES CERTIFICATS. -

Je suispréteildéclarer soutsserinnit quej'ioiieu
ui jamte e t pie'l iilés qui im'ant fait cruelle-

mita-r itufrirîpendîaut p sledeitar ari; .et qu'ia-
iras avir bt 1nau i1trous ais île 'rant min,
le Plintagrn je cutis mamiitenant pnriiteremt
aniérie. C'esturqa ji -reconut dei tumi cex
alliés de iladili smL ale dle boti le tes cuxit

DamuJtei
3lganl, taselu. 1s8.

le certifie ui pendant 3 l ans, j'ai Cu te
dttiilur aigrediaus l côté e'tquje ciantui:ssyé
dliffrents e slec. Depii a à1 semaie, je ie
suis tiis 4 [oire P iti/es source e Pti n a et
depuis je sais parfaitement bien.

Depuis liant nuisis je etachaie le saeg, depuis
lumit jours queje ois de re tainérale dc P/stie

net je utismieux, et aes hres sout doubles de ce
qu'elles étaient

AuGusTîru LAtFLAM3IE.
zontttbt, 5naouit IiSR.

Ctrixon E.eaorinaérc.Je certif e queiont
éposAse, delpis trois antées, a létél ien mailde, et

d'ane mualadie biui grave, et elle a fait isage le
beaucoupt le retmuütdes qui ne lui ont rien fai itais
depuis qu'e le boit de cette fameuse Euta den sur-
ce minérailes le ltagene, elle est pa laitelernt
bien.

Montréal, . sept. 188.

v -- '~~,
Ls. Tliu>zotas.
18. lUlAIllilRA tn 'NmO.l,IIJESTC. F

rove un grenéa appeler
publiqLe sur les Eaux inn les de p le,dont.lee'exelienîcs qualitéspourItirer l

tém et li donner la force ne.sont sur
autcUn'en~ cette province. Je dia C c

,auge tdecaen, ai t l resînbtnlsa
i res souresa du pMays. Que ctu
de.maux de t teasetce l'a tte. .
ceu etean» leur siccnesi t aru e

Mntrnl;9septembre 18-18 I

Au coin des rues Notre-liare et nonti
IlOTEL QUEiECRiest
- i-auilt & L;ircinir laen d'Arms

QUi:uec..-De jot Rite Sous le yua
(Escaier) lnseVaillo.

MARTYn R.i,

Digne d'attention.
Foulc.vovs conîserter votre sunt .

Vrd olaevo tus li1r71 g e Contre
ia meiadic gui est alnide r/aîi. / c;îre

AITES com me les citoyens 11 in
hlFlvezne PEat de Plalagenet g î

rez par les nombreux certaisl ie, I
decinis de, MOntr ni, itiü est alîime
salireledira usage de cette lau dan, ce iem
Il s'en)c et eduîdans les triu 'lpui a t
depus ILe 3 mai nu s18 Jih 11] ll)
les nom» dle l5 médeilccin s'acora-ii

que la cité 'le Noîiléal n',rjaîmais é éa 'jaétat de sallibrit plus sati f aa qu'actelement., Le propnélaire 'le cette
enit s pisesson au-dcesisu'de 30 certifiti

preitires faumille'île e litréial, îles Ctn',
vetue 'bltemrs par luage des E, de 1ijliîîaeg, et dont il cbi prêtia lesI montte r,î
r1il le lsirin. - eVoici les s de iaice

leciîis de Nnréali D i otdori leur reriat.e faveir de celle au ; que le publir cI jgc[4
lii-memie.
Drs. W. Ne lua, Drs. E. Il. Trnil.

t. 1G -lalon, JIl. M011,
J. E Pir, F .

1'. :. 1ialioi, Il. lLnrlglcr

'Iraser, A. Iltli,,
G.W. Caîiriilîell, fS. C. Saal

1)1.i F.aTtOt.'lriet ivra,' îuelea
tnl .CTz0 n1e7-en u

léîeniermi une au ar
2 tis pluîc aerliiliaii, l i1zlé e, a,:11 if1

Sons le Fort lIuase.vilhe.

AWrN n Agenrt
Québre, 2 juillel,î Iut.

P'Joseph, N*° l iueVe
-î-t'î j'u-''cair m..

J, dlisaians serment Iue qsuand e laisse tic
huirec de 'iIE aIe fi source ainrale Pturaf .. ge'
nei A pmrésenît snots le Contrôle dIL . Charrles la-

liequet, je Cutis iniealiliable dIe vauer à mes affaires
et lorsque j'en blisje m io >laieiei.

PAur. SxA otu .N.

Curules, Ircent 1S-18.
C'vst avec beauroiilde plaisirrue aj'atre Pat-

tentionpliim rles J.tuxuinmérfles du Ptlanuîl'-
genet. Je'ésite pais la du qu'elles poinssèlenut
titts des quaités lgales si iou supérieures àa ttu-

tas lesautreseauide la Province. En nit fait
usage moi-même, il est t-e mon deviî e rendre
mon faible témoignuage an leur favu r et Ie lejoin-

dIre scin x qui onté il été donnés. Le gût de
ces Eaux est agréabte et leur effet est salataire.

L. IL .sso, 1.1.

No l aer 25juillet, 18.18.

Je sionssig nît certifie jntre ptsieurs personunesi
i a 'an, myitt fait usageeI l'Ear iîe

ft soîe îislerl liiiuitgict, ânusou Itbleui
trouvees et surtout iiiontprouv le grand souiage-
ments dan les cas île rhumntisme.

Di). M. P. LaunC.

Je certifie que M femme, trois de mes snfaaIs
et moi, touts blenuuMalades du typhuis, les docteurs
nous avaiet condannés. Nons avons envoyé
chercher dnlePE'Au dle luiSourcede J'luintagenci, et
nOis avons recouvié la snté, avec la grite de

Dieu. - .

Pelite Nation, 21 juillet, 18

. -f e la re-ign il de /M /'ouu di-'u v( n
trois l isi par %enalite. [' LUNiI. Mi1- J Ili
et V EN î DR . de lhaumt e etiiena rue
que Ihnoze ctuttinc le'trmi pair art ,
(Omure -s dle îlepItoe.) 1nytrie 'mr leuu;.
lesr r i& rmicerisIausmtae. lu lu,
qui mue se counîfmrnronmt paà i cettein. h.
bonnementsera de payabe à la iui Ide

Sc ii -r - . - e -l ,i - :

tres qinnies gi ous pruourtr-int î .tan
teayulscripter. laytit d'aneela me- e--

oui Palié, recero-iu e1 jan it -u
anntée.

L>' Ceinx qui veulent diacoiimtr soi rI
d'en dalîumier avis iumoii ut ila fin e _rnî

et le payer ce tuils doivent.

On ie reçoit pas le souscriptionîs pîr rail
mo ntis.

Tolutes le's lette, correopondani.et .dfii
t'ire nreals (fraices e ler.) i Siu

naeru' Propriai, Ni. I u1, e liscte. lai

PRIX DES ANNDNCES.
Puir six igntes et au-dessous-....--...

Chuaiq ue inertion sublséipiente-.....
potr dix lignes et .n.-esus-.....

Chaque insent ion sns .u.....
:r , claque  ligne sit .... -...... ...

'G-Les nannocs noa accompaîita
écrt seronit piubliées jusqu'à avis rneîtraitre.

Liste les Aim.

.ua-Les Messiem s sluivants, nmmnireés naiS'g
Inore Journal., sont autorisé par ns. tIrser
l a rge-, et e lidonner gquittanc.

'Jrus/-is.............. E. Falre,.

/fpn'igniry............ A aae Ii.s
.Sfirbrke,.............. It V. st. v, £i

.Sfanuil................ Mr. al bé Char

Poic le L y,.......... paliThuIli
Jcumnt ,................ C lla

S, L7wiasn, (rulis-.Jl.D. 1.6iii c à

/steL........ ......... L. Blalauuyîîe.ce;
Se. .due la Poraliire, jLs. rea r. t

St t /lea ic toyer.)lr. Lu. LabirtIlîi<

J ..etere............. H Ray,

t. 'im uCh........... lus. Fr. Car1îu.il
leal',u rtM.r.............. i bb. l '1' îernî-

cha rl.lle r L...... . Lel'r

hi c IJnase il o nu
pï-Joly L .Du eta,

Jlb/tf,.................. taIr. l'ab éta- -
t. Foisa(2ie. du, Suid.) Philip

Si liche,...... . .pou rli, t-r.
St. 1)õn 1. Jore,ét

s Dise uilb L Tremlaya
irire m(lit Labp, (n o . i la

sr. For, a ............... P... Forer

- t(Si.Gecrvais.::::"...~'ï~rn110
Rivière Outlle-....---Tho. .n.

StanrInIt Drnysjentu, Paorarn5~1 '
- - n,- 1


